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Les scientifiques sont souvent considérés comme des individus méticuleux et impartiaux 
exclusivement dédiés à leurs travaux et à la recherche de la vérité scientifique. Mais une analyse 
plus poussée montre que nombre d’entre eux sont extrêmement égocentriques et sensibles aux 
privilèges. Egocentrisme, élitisme, occupation stratégique des média et stratégies de mise en 
valeur personnelle sont parmi les premières caractéristiques qui frappent le nouveau venu dans 
le milieu académique. Le conférencier a analysé l’influence du narcissisme, un trait de 
personnalité humaine très important, dans le monde de la science. L’idée centrale est que le 
narcissisme est un trait avantageux pour garantir le succès dans un environnement académique. 
Les scientifiques avec un gros ego sont plus aptes à convaincre les autres de l’importance de 
leur recherche et de plus, leur excellente capacité de réseautage leur confère un avantage 
certain pour exploiter les différentes ficelles du système de la recherche. Il peut arriver que des 
scientifiques au gros ego distordent inconsciemment la réalité de manière à maintenir une illusion 
positive sur eux-mêmes, ce qui aboutit à des pratiques douteuses, à l’interprétation exagérée 
voire l’amélioration de leurs résultats. La présentation a également discuté des origines 
psychologiques et sociobiologiques du narcissisme et recherché les liens possibles entre 
narcissisme, dominance et stratégie amoureuse brève. Elle a également évoqué l’augmentation 
récente du niveau de narcissisme dans nos sociétés occidentales. Bien que cette notion soit 
disputée, elle offre un prisme intéressant pour analyser le côté sombre de nos sociétés comme la 
montée des inégalités et de l’individualisme, le retour des politiciens populistes, la corruption des 
élites, ou encore l’emphase sur l’apparence physique.  Une montée du narcissisme ne 
déstabilise pas seulement la société mais également les pratiques scientifiques avec une 
prédilection pour la visibilité et le court terme. Cet exposé a présenté une vision alternative du 
milieu scientifique en analysant la personnalité narcissique, très répandue parmi l’élite 
scientifique, mais rarement mise en exergue.  

	


